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Education 

La journée internationale de l’infirmière: Ouahigouya 
abrite la commémoration en différée. Page 3     

Résultats  du BEPC session 2016 à Ouahigouya

Ce jeudi 09 juin, dès la matinée, les 
candidats aux examens du BEPC se 
sont rendus dans leurs centres de 
composition pour vivre la procla-
mation des résultats. 

En groupe moins animés, les regards 
vers les salles abritant les jurys, ils 
attendaient le moment. Chaque sortie 
d'un membre du jury tenant un papier 
quelconque attirait les candidats. Mal-
gré la pluie qui menaçait, ils sont res-
tés jusqu'à la proclamation.

Auprès des candidats pour avoir leurs 

pronostics, certains rassurent quant à 
l'obtention du précieux sésame mais 
d'autres manquaient de mots.

''Candidats approchés’ ‘Il était 11 heu-
res passées dans le lycée Yadéga, les 
résultats commencèrent à tomber.

Un tour dans quelques jurys notait que 
les résultats étaient pareils. On enre-
gistre des admis compris entre cin-
quante-huit (58) et quatre-vingt (80) 
candidats d'un jury à un autre. Pour le 
second tour, les chiffres tournent en-
tre cent trente (130) et cent soixante 

(160).

A savoir aussi que les effectifs des 
candidats étaient supérieurs à 420 et 
inférieur à 500.
Selon un membre du jury 6 sis au ly-
cée communal, un candidat de 15 ans 
pourrait être le meilleur vu ses notes.
En attendant les résultats des appelés 
du second tour, SCIENCES CAMPUS 
INFO souhaite bonne chance et que la 
moisson de la petite saison dépasse la 
précédente

Omar Clément Ouédraogo/Ouahigouya

AGENDA DU CAMES
Du 13 au 14 juin 2016 : Réunion du Collège des Présidents du 18ème Concours d’Agré-•	
gation de Médecine humaine, Pharmacie, Odontostomatologie, Médecine vétérinaire 
et Productions animales (Burkina Faso)
Du 15 au 16 juin 2016 : Réunion de la Commission d’éthique et de déontologie.•	
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Candidats venus voir leurs résultats
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Tournoi de football inter-Circonscriptions d’Education de Base 
(CEB) de Gaoua:

L’école primaire publique de Holly sacrée championne

Pour cette saison sportive de foot-
ball à l’école primaire dans la pro-
vince du Poni, ce sont les écoles de 
Holly dans la CEB de Gaoua I et de 
Tonkar dans la CEB de Gaoua II 
qui ont joué la finale du tournoi de 
football inter CEB. La finale s’est 
déroulée dans la matinée du samedi 
11 juin 2016, sur le terrain des éco-
les ‘centre’ de Gaoua. On notait 
alors la présence des autorités en 
charge de l’éducation de la provin-
ce que sont SOMA Robert DPENA 
du Poni, les deux CEB de Gaoua, les 
deux parrains que sont Guy Hervé 
OUADRAOGO Médecin Chef du 
District Sanitaire de Gaoua et Fa-
togoma Philippe SANOU précé-
demment Directeur régional de la 
Jeunesse du Sud-Ouest, des ensei-
gnants, des parents d’élèves et  des 
partenaires de l’éducation.

Débuté le seize(16) mars 2016, les 
différentes compétitions se sont dé-
roulées tant bien que mal  suite à une 

longue interruption du déroulement 
du tournoi nous a laissé entendre le 
président du comité d’organisation 
DA Sié Wenceslas. 

Cela était dû à une décision du mi-
nistère en charge de l’éducation dont 
la teneur stipulait l’arrêt des activités 
sportives et culturelles. Selon toujours 
DA Sié Wenceslas, elles étaient dix-
sept(17) écoles au départ issues des 
CEB de Gaoua I et II à prendre part à 
ce dit tournoi de football inter CEB de 
Gaoua. A la reprise, suite à cette dé-
cision ministérielle, les dix-sept(17) 
écoles soient neuf (9) écoles de la 
CEB de Gaoua I et huit (8) de Gaoua 
II ont marqué au total  vingt-sept (27 
buts).
La finale jouée le samedi 11 juin 2016  
a opposé l’école de Holly à celle de 
l’école de Tonkar. Les deux fois trente 
minutes se sont soldées nulles, zéro 
but marqué. Arrivé aux tirs aux buts, 
l’école de Holly a réussi quatre(4) tirs 
sur  deux(2) contre l’école de Tonkar.

Pour Fatogoma Philippe SANOU, un 
des parrains, le choix des modestes 
personnes qu’elles sont, les a beau-
coup marqués. Il saisi cette opportu-
nité pour remercier les organisateurs 
a-t-il laissé entendre. Il poursuit en 
disant qu’ils ne ménageront aucun ef-
fort pour venir une de fois de plus en 
soutien à ces différentes équipes. Il a 
au nom de son Co-parrain félicité les 
deux équipes finalistes pour le fair-
play dont elles ont fait montre tout au 
long du déroulement du match.

A l’issue donc du match des prix en 
nature et en espèce ont été donnés par 
les deux parrains marquant également 
la fin de la saison sportive dont le mot 
de clôture fut prononcé par Emmanuel 
DA CCEB de Gaoua II.

Kissogo Abdoul Karim OUATTARA pour 
SCI

Santé

Les parrains remettant le trophée à l’équipe de 
Holly sortie victorieuse

Equipes se positionnant pour saluer les officiels

L’équipe de Holly après sa victoire embarque 
pour le retour dans une benne
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La journée internationale de l’infirmière: 
Ouahigouya abrite la commémoration en différée 

L’ordre des infirmiers et infirmiè-
res du Burkina a organisé pour la 
première fois, la semaine nationale 
de l’infirmière à Ouahigouya dans 
la région du Nord. Tenue du 07 au 
12 juin, cette semaine s’inscrit dans 
le cadre de la commémoration de 
la Journée internationale de l’infir-
mière. Elle a été placée sous le par-
rainage du Ministre de la Santé. 

Célébré le 12 mai de chaque année, la 
journée internationale de l’infirmière 
a été commémorée en différé au Bur-
kina Faso. Cette année c’est la ville de 
Ouahigouya qui a abrité les activités 
commémoratives de cette journée qui 
s’est étalée sur une semaine (du 07 au 
12 juin) sous l’égide de l’ordre des 
infirmiers du Burkina. Placée sous le 
thème « Les infirmières, une force 
pour le changement : pour des sys-
tèmes de santé plus résilients. », cette 
journée sonne comme une invite à 
l’ensemble des infirmiers et infirmiè-
res du monde entier à mener leur tra-
vail avec professionnalisme. 
Pour ce faire le président du Conseil 
National de l’ordre des infirmiers Ro-

bert OUEDRAOGO a invités ses pairs 
à s’approprier les valeurs d’honnêteté, 
de respect de la vie, bref du respect 
des règles de déontologie dans leur 
profession. Il a donc rappelé la mis-
sion principale de leur ordre qui est 
de veiller à « la protection de la santé 
des populations et de la profession à 
travers le contrôle et la régulation de 
la pratique infirmière ». Étant donnés 
que les soins infirmier  sont considé-
rés comme une profession adossée à 
de fondements scientifiques et rem-
plissant une fonction sociale, il re-
vient à chaque infirmier / infirmière 
de travailler à abandonner les mauvai-
ses pratiques telles que les raquettes,  
le mauvais accueil des patients, le peu 
de disponibilité aux sollicitations des 
patients.   

En rappel, la date du 12 juin n’est pas 
un choix fortuit. Elle correspond à la 
naissance de Florence Nightingale; 
cette fameuse infirmière anglaise 
qu'on appelait « La dame à la lampe 
», remarquée notamment pendant 
la guerre de Crimée (1853-1856) où 

elle a joué un rôle déterminant dans 
la lutte contre les maladies infectieu-
ses. Guidée par sa soif de savoir et 
de transmission à ses pairs, Florence 
constitue jusqu’à nos jours une figure 
emblématique pour la profession in-
firmière. 

En témoigne ce passage de son ser-
ment qui est prononcé par toute in-
firmière avant sa prise de fonction « 
Je ferai tout en mon pouvoir pour 
maintenir et élever le standard de ma 
profession et tiendrai secrètes toute 
révélations personnelles ou familia-
les m’étant confiées au cours de la 
pratique de ma profession». L’ordre 
des infirmiers infirmières compte en-
viron sept mille (7 000) membres et 
nous osons espérer que cette com-
mémoration va apporter un véritable 
changement positif dans la pratique 
infirmière au Burkina Faso.

                             Wendguèta

Santé

Robert OUEDRAOGO
Président du Conseil National de l’Ordre des 

Infirmier/res du Burkina Les infirmier/res venu(e)s des quatre coins du Burkina
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Le sommeil, la clé de l’intelligence
U-Sciences

Le meilleur moment pour nous de 
récupérer toute l’énergie que nous 
avons dépensé durant la journée, 
c’est celui du sommeil. Certains le 
qualifient de réparateur ; mais il 
n’est pas seulement réparateur. Li-
sez plutôt.

Le sommeil serait l’une des clés de 
l’évolution humaine. C’est en quittant 
les arbres où ils dormaient, pour faire 
un somme au sol, que les premiers 
hommes auraient déclenché un cercle 
vertueux. 

Dormir moins mais mieux et plus 
profondément aurait ainsi contribué 
à forger nos « puissants esprits », se-
lon le New York Times en décryptant 
une étude publiée par des chercheurs 
de la Duke University (Caroline du 
Nord). David R. Samson et Charles L. 
Nunn ont commencé par observer les 
primates actuels dormir, pour tenter 
d’établir une grille de lecture. Et ils 
dorment longtemps, très longtemps… 
Le temps de sommeil semblait pro-
portionnel à la taille de l’animal, à une 
exception près : l’homme, avec sept 
petites heures de sommeil quotidien.

Autre particularité : nous passons 
22% de ce temps de veille en sommeil 
paradoxal, une proportion largement 
supérieure à celle que l’on retrouve 

chez les autres primates.
Comment expliquer cette particularité 
? D’après les deux chercheurs, nous 
aurions pris cette habitude il y a un 
peu moins de deux (02) millions d’an-
nées, lorsque l’homo erectus est des-
cendu dormir par terre au coin du feu 
avec ses congénères plutôt que perché 
dans les arbres. S’assoupir sur les 
branches, déséquilibrées par le vent 
ou les serpents, c’est un peu comme 

piquer du nez en « classe économique 
d’un avion », explique David R. Sam-
son au New York Times. 

Au sol, en revanche, le confort permet 
de passer une meilleure nuit, à condi-
tion de rester en groupe autour d’un 
feu pour repousser d’éventuels préda-
teurs. Une menace qui explique aussi 
que la nuit en question dure moins 
longtemps. 

Ce sommeil plus profond et répara-
teur aurait alors contribué à faire di-
verger un peu plus nos ancêtres de 
leurs contemporains primates. 

Non seulement le sommeil paradoxal 
a des bienfaits sur le développement 
cérébral et la mémorisation, mais, plus 
prosaïquement, cette nuit raccourcie et 
efficace laissait aux premiers hommes 
bien plus de temps pour « fabriquer 
des outils ou partager des histoires ». 
Des activités aussi humaines qu’une 
bonne sieste.  
Alors, ne vous privez pas de sommeil 
et dormez surtout bien.

Nicole Ouédraogo pour SCI

Poste: La DCC recherche un(e) chargé(e) de projets (Mission solidaire) au 
Togo
Type d’emploi: stage
Pays: Afrique, Togo
Adresse: Coordination sud
Date limite de dépôt des dossiers:  01/08/2016
Description :
Projet:
Le volontaire travaillera  au sein d’une association qui intervient dans les do-
maines de l’éducation, la santé et l’agriculture. L’association souhaite définir des 
axes stratégiques pour la mobilisation des ressources ainsi que le développement 
des projets pour son autonomie financière et celle des communautés.
Dans ses grands axes, le projet vise à:
Aider à la planification des actions
Soutenir les efforts communautaires
Insuffler des dynamiques d’autonomisation des femmes dans les villages
Favoriser l’échange interculturel
Aider à l’éducation des enfants et des jeunes
Activités du Volontaire de Mission Solidaire:
Rencontrer les communautés bénéficiaires accompagnées par l’association
Elaborer des programmes et projets (éducatif, agricole et environnemental )
Contribuer à définir les stratégies de mobilisation des ressources
Développer les stratégies et mobilisation de fonds
Renseigner les volontaires sur les missions de l’association
Renseigner et accompagner les volontaires des chantiers jeunes
Ville	 Lomé
Expérience	
Connaissances souhaitées en gestion de projets et dans l’animation/encadrement 

d’enfants (BAFA)
Langues parlées	
Français
Qualité du candidat	
Avoir 18 ans minimum
Ecoute, patience, sens de l’engagement
Prise de recul sur les événements
Fonctions	 Animation, Formation, Autre, Coordination, Gestion de projet, Enca-
drement, Direction, Organisation, Administration
Activités	 Animation, Formation, Education, Autre, Economie, Finance, Admi-
nistration, Social
Localisation(s) géographique(s)	 Afrique, Togo
Contrat	 Bénévolat, Volontariat / service civique
Durée du contrat	
6 mois
Salaire / Indemnité	
Au titre de la Mission Solidaire, vous bénéficiez:
Du statut de bénévole
Du logement et de la prise en charge des repas
D’une affiliation à une assistance rapatriement et à une assurance responsabilité 
civile. Vous conservez votre sécurité sociale et votre mutuelle française.
Reste à votre charge le billet d’avion A/R et les frais annexes.
Documents à envoyer	
Lettre de motivation
Curriculum vitae ( précisez Mission Solidaire)
Nom de la personne contact	
Mme Martine Polonovski
Email de la personne contact	 candidatures@ladcc.org
Postuler en ligne	 http://ladcc.org/
Date de fin de validité	01/08/2016.

Avis de recrutement
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Allaitement maternel exclusif : 
le risque d’y associer de l’eau de boisson

Le lait maternel est un aliment com-
plet et le meilleur pour le bébé, c’est 
le conseil clamé par tous les médecins. 
Depuis toujours, les spécialistes de la 
santé ont fortement déconseillé aux 
mères de donner à boire de l’eau quel 
qu’elle soit aux nourrissons avant six 
(06) mois. Mais pourquoi les mamans 
s’entêtent-elles à le faire ? Quels sont 
les risques qui y sont liés ? Lisez plu-
tôt !

« Ne donnez pas de l’eau à boire au 
bébé avant 6 mois », ont indiqué les mé-
decins aux mamans. Malheureusement 
pour une histoire d’expérience person-
nelle, les mamans dérogent à la règle. 
En effet, pour étancher la soif, rien de 
mieux que de boire de l’eau ! Un fanta, 
un coca, un jus même bien frais, vont 
être agréables au goût mais ne vont pas 
étancher véritablement la soif. Aussi les 
mamans se disent que le lait maternel 
qui est un liquide dense, ne peut pas 
étancher la soif du bébé comme le ferait 
l’eau ! 
Selon le médecin pédiatre du départe-
ment de néonatologie du centre hospi-
talier Yalgado Ouédraogo, le Dr Sawa-
dogo Oumarou, pour les mères qui 

pratiquent, depuis la naissance du bébé, 
l’allaitement maternel exclusif, il est 
impératif de ne pas y associer de l’eau 
de boisson avant l’âge de six (06) mois. 
A l’encontre de cette pratique, le nour-
risson est exposé à des risques tels que 
des maladies infectieuses, et un appétit 
coupé par l’absorption de l’eau quoti-
diennement, pouvant provoquer un ra-
lentissement ou même un retard de la 
croissance.  
En effet, pour le médecin pédiatre, l’eau 
de boisson qui sera donnée au bébé n’a 
pas les qualités nutritionnelles du lait 
maternel et ne peut donc pas le rempla-
cer. Car si le bébé boit de l’eau, cette 
eau va remplir son petit estomac et lui 
couper l’appétit. Donc le bébé va moins 
téter le sein maternel et recevra moins 
d’éléments nutritifs. 

De plus, il se pourrait que ce soit de 
l’eau contaminée ou souillée qui sans 
nul doute entraînera des douleurs abdo-
minales, des diarrhées chez l’enfant. Un 
bébé malade voit sa croissance ralentir, 
puisque son corps s’épuise à combattre 
la maladie : son appétit va diminuer et 
le bébé va moins téter, donc moins bien 
se nourrir.

Selon le Dr Oumarou Sawadogo, « 
Lorsqu’un bébé tête, les premiers 
moments, il ne prend que de l’eau, 
avant que les substances nutri-
tifs montent à lui ».Cela veut dire 
que plus la durée de la tétée s‘étend 
dans le temps, plus le bébé puise ses 
éléments nutritionnels. Mais si une 
mère pratiquant l’allaitement mater-
nel exclusif, donne aussi de l’eau à 
son enfant, l’enfant n’aura plus envie 
de téter car il sera momentanément 
rassasié par l’eau qui ne lui fournira 
pas des éléments nutritifs !

Si cela se reproduit chaque jour, par 
conséquent on peut dire que le bébé 
sera malnutri, ce qui peut entrainer 
des problèmes de croissance. La ma-
man se retrouve ainsi avec un bébé 
qui ne grossit pas ou qui ne grandit 
pas normalement. 
Par ailleurs, pour les mères qui prati-
quent l’allaitement mixte, donner de 
l’eau de boisson au bébé est même 
conseillé. En fait, il arrive que le 
biberon (lait avec les ingrédients 
du lait maternel) constipe le bébé, a 
déclaré le Dr Oumarou Sawadogo. A 
cet effet, il est donc indiqué d’y as-
socier de l’eau de boisson afin que le 
nourrisson puisse se réhydrater.

Il reste à noter que pour les méde-
cins, jusqu’à six (06) mois, le lait 
maternel contient tous les nutri-
ments dont a besoin le bébé. Les 
études ont démontré que c’est après 
six (06)  mois que le lait maternel 
est insuffisant pour alimenter le bébé 
d’où l’association d’autres aliments 
à cet âge.

Bernadette Dembélé pour SCI

Pour le médecin pédiatre, Dr Oumarou Sawadogo, l’allaitement maternel exclusif 
se fait sans y associer de l’eau avant les six (06) premiers mois du nourrisson. 

Emploi

Trouvez chaque jour vos avis de recrutement nationaux et internationaux sur:

www.jobs-campus.com
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Société

Les 7 et 8 Juin 2016, s’est tenu dans 
la salle de fête de la Mairie de la Cité 
de la terre blanche, la deuxième et 
la dernière session ordinaire de la 
délégation spéciale de Diébougou. 
Présidée par le Préfet, Président de 
la délégation spéciale Adama Bidi-
ga, la délégation spéciale a examiné 
à son ordre du jour quatre (4) points 
: l’examen du budget administratif, 
supplémentaire, le compte de Ges-
tion 2015 et les Divers.
                        
La délégation spéciale satisfaite du 
devoir bien accompli quitte la mairie 
en posant des bases solides pour un 
décollage économique de la Com-
mune.

L’ouverture de cette deuxième session 
ordinaire de la mairie de la cité de la 
terre blanche, Diébougou  a été faite 
par le Président de la délégation Spé-
ciale ADAMA BIDIGA en présence 
du premier et deuxième adjoint .C’ est 
un discours de remerciement à l’égard 
de ses collaborateurs pour l’abnéga-
tion au travail et le courage dont ils 
ont fait preuve  tout au  long de ces 
dix-huit (18) mois passés à la Mairie.
                             
Contrôle de présence, lecture et amen-
dement de l’ordre du jour, les délégués 
se sont ensuite repartis en groupes 
pour examiner les budgets adminis-

tratifs, supplémentaires et compte de 
gestion. Ce fut les travaux de la pre-
mière journée.

La deuxième journée, le 8 juin 2016, 
les délégués se sont retrouvés en plé-
nière et ont examiné les insuffisances 
constatées et ils ont proposés des so-
lutions avant d’adopter lesdits budgets 
à l’l’unanimité. Ces budgets s’élèvent 
respectivement :

- Résultat du bilan de clôture de l’an-
née 2015 : cent dix-sept millions sept 
cent quatre-vingt-dix huit mille trois 
cent quatre-vingt-dix-huit (117 798 
398) f CFA. Cette somme était dispo-
nible  en début 2016.
-Le budget Supplémentaire se chif-
fre de la façon suivante :- Section de 
Fonctionnement, RECETTES : trente 
et un million trois cent quatre-vingt-
sept mille cent cinquante et un (31 
387 151) f CFA et équilibré en dépen-
ses. Section d’Investissement, RE-
CETTES :cent soixante cinq millions 
six cent soixante trois mille trois cent 
quatre (165 663 304) f CFA et aussi 
équilibrée en dépenses.L’ on résume 
un Total global du Budget Supplé-
mentaire de : cent quatre vingt dix 
sept millions cinquante mille quatre 
cent cinquante cinq (197 050 455) f 
CFA.
                          

En Divers, outres certaines préoccu-
pations, la fermeture temporaire du 
site d’orpaillage situé à 5 km de la 
ville a été le point capital.

Selon le Préfet, Président de la Délé-
gation Spéciale, Adama Bidiga, le dé-
lai de fermeture est épuisé depuis le 
1er Juin 2016. Avant cette date, le 28 
mai 2016 des rencontres et communi-
qués ont été faits à ce propos au regard 
des plaintes  qui ont été déposées à la 
préfecture. Mais comme on le consta-
te présentement, les orpailleurs sont 
toujours sur les lieux. D’autres séan-
ces de sensibilisations sont prévues 
très prochainement. A ce propos un 
comité communal de suivi a été mis 
sur pieds a laissé entendre le P D S. 
                      
La session s’est achevée par le mot du 
Président de la Délégation Spéciale (P 
D S) de la commune de Diébougpu 
Adama  Bidiga. Des mots de recon-
naissance et de remerciement  pour 
le travail  abattu durant dix-huit (18) 
mois à l’endroit des Délégués .
                
 La machine est alors mise en marche. 
Et le nouveau locateur de la Mairie est 
attendue pour le décollage.
                                                                   
                        Frédérick  POODA pour SCI             	

	

   Mairie de Diébougou : Deuxième et Dernière  Session Ordinaire 
de la Délégation Spéciale de Diébougou

Le PDS (au milieu ) prononçant 
son discours d’ouverture Délégation spéciale en plénière
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Ouagadougou
Pompiers: 18/ 25 30 69 48/ 30 69 47
Hôpital ambulance: 25 30 66 44 /45
ONEA: 22 22 76/77  25 34 34 60 - 80 00 11 11
SONABEL: 25 30 61 00
Aeroport: 25 30 65 15
Police secours: 25 30 71 00
Gendarmerie: 25 31 33 40

Bobo-Dioulasso

Pompiers: 18
Hôpital ambulance: 20 97 00 45/ 20 97 00 44
ONEA:  20 97 65 65/ 20 97 00 09/10  - 80 00 
11 11
SONABEL: 20 97 00 60 / 98 22 30
Aéroport: 20 97 00 70
Burkina secours:  20 97 01 43
Police secours: 17
Gendarmerie: 20 97 00 59/ 20 97 00 33

ADRESSES UTILES

Poste:Chargé(e) de Projets – Responsable Social Busi-
ness – Cameroun
Type d’emploi: CDD
Pays: Afrique, Cameroun
Adresse: Coordination sud
Date limite de dépôt des dossiers: 30/06/2016
Description :
MISSION
1/ Responsable de l’interface « partenaires aval » (dé-
bouchés) – gestion de l’entité commerciale du projet
Gestion de l’entreprise à vocation sociale du projet 
(commercialisation de légumes) : pilotage administra-
tif, financier et des opérations
Prospection commerciale : développement du réseau 
de clients (TPE/PME), pourvoyeurs de nouveaux mar-
chés pour les producteurs, intéressées par un approvi-
sionnement en légumes de qualité / filière courte.
Planification des ventes, programmation de la produc-
tion, en coordination avec l’équipe « amont », basée 
auprès des producteurs
2/ Responsable de l’analyse et de la remontée d’infor-
mations du projet auprès de l’IECD et de son partenaire 
Bonduelle
Coordination de la collecte de données / mesure d’im-
pact auprès des TPE/PME partenaires.
3/ Suivi/accompagnement des TPE/PME agroalimen-
taires bénéficiaires du projet

Identification / mobilisation de nouveaux bénéficiaires 
TPE / PME
Coaching et appui technique et de gestion (mise en 
place d’outils de suivi)
Contribution à l’amélioration ou développement des 
outils de suivi des entreprises appuyées.
 PROFIL
Formation : Ingénieur technico-commercial, en agri-
culture et/ou en agroalimentaire, avec une forte sensi-
bilité entrepreneuriale
Expérience :
De 3 à 5 ans minimum
En entreprise (TPE/PME) en tant que créateur et/ou 
gestionnaire d’un centre de profit
Expérience dans les pays tropicaux, si possible d’Afri-
que subsaharienne
Compétences et qualités :
Forte sensibilité entrepreneuriale : polyvalence, goût et 
compétences commerciales (vente)
Leadership, dynamisme et autonomie
Bonnes capacités de travail : ce poste à responsabilités 
nécessite un engagement fort

Bonnes capacités d’écoute, intelligence des situations 
et sens de la diplomatie
Esprit d’analyse et de synthèse
Le/la candidat(e) aura à cœur de s’engager au service 
d’un projet de développement et devra se mettre à 
l’écoute des réalités locales afin de dégager une vision 
d’ensemble juste et profonde.
Adhésion aux valeurs de l’IECD : un regard sur la per-
sonne, l’esprit de service, un engagement profession-
nel.
CONDITIONS DU POSTE
Statut : contrat de droit français, Volontariat de Soli-
darité Internationale (VSI) – formation préalable au 
départ d’une semaine
Sous la responsabilité de :
Délégué de l’IECD, basé au Cameroun
Responsable du pôle Entrepreneuriat, basé à Paris
Etroite collaboration avec les équipes terrain et siège 
IECD, notamment la responsable du volet « amont fi-
lière » basée à Dschang
Dates du poste : dès que possible, pour deux ans re-
nouvelables
Localisation : Douala, Cameroun. Déplacements fré-
quents à l’intérieur du pays, mobilité géographique 
requise.
Package global :
Rémunération selon profil
Participation au logement
Un billet d’avion aller/retour par année de mission
Package assurances (CFE et mutuelle complémentaire, 
rapatriement)
CONTACT
Envoyez votre dossier de candidature (CV et lettre de 
motivation)
avec la référence « Cameroun  APONH »
au service recrutement, recrutement@iecd.org
Ville	 Doula (Cameroun)
Fonctions	 Animation, Formation, Autre, Communi-
cation, Coordination, Gestion de projet, Encadrement, 
Direction, Etudes, Recherche, Organisation, Adminis-
tration, Technicien spécialiste
Activités	 Agriculture, Environnement, Animation, 
Formation, Education, Appui institutionnel, Décen-
tralisation, Autre, Economie, Finance, Administration, 
Informatique, Communication
Localisation(s) géographique(s)	 Afrique, Cameroun
How to apply :
Contrat	 CDD, CDI, Inconnu, Volontariat / service 
civique
Email de la personne contact	 recrutement@iecd.
org
Date de fin de validité	30/06/2016.

Avis de recrutement

Les offres d’emploi sur

w w w . j o b s - c a m p u s . c o m
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Des questions de la recherche

     Des questions des Universités

            Des questions des Ecoles

                      Des questions d’Actualité

                              Des questions d’emplois

L e s  r é p o n s e s  d a n s  S c i e n c e s - C a m p u s  I n f o  a u  q u o t i d i e n 
e n  v e r s i o n  n u m é r i q u e  à  t é l é c h a rg e r.

T é l é c h a rg e z  c h a q u e  j o u r  l e  q u o t i d i e n  n u m é r i q u e 
S c i e n c e s - C a m p u s  I n f o .
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